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LORS de la réunion te-
nue le 30 juin dernier 
au  Caire,  le comité 

exécutif de la Confédération 
africaine de football (Caf ) 
avait pris un certain nombre 
de décisions. Parmi lesquelles 
le report, en 2 022, de la 33e 
édition de la Coupe d'Afrique 
des nations initialement pré-
vue en 2 021 au Cameroun. 
Une mesure imposée par la 
propagation de la pandémie 
de Covid-19.
Dans la foulée, de commun 
accord avec sa commission 
médicale, la Caf, l'instance 
dirigeante du football conti-
nental a dévoilé, le 18 août 
dernier, le nouveau calen-
drier des éliminatoires de la 
Coupe d'Afrique des nations 
de football et de la Coupe du 
monde, qui aura lieu au Qatar 
en 2 022. Et ce, après près de 
10 mois d'inactivité sportive à 
travers le continent. Les der-
niers matchs de la Caf ayant eu 
lieu en novembre 2019.
Au niveau du Gabon, dans la 
perspective de cette reprise, 
de nombreux défis et autres 
paris attendent les Panthères 
et les autorités du pays. Il y a 
d'abord le défit sanitaire lié à 
la pandémie du coronavirus 
qu'il va falloir relever. En ef-
fet, les mesures restrictives 
destinées à contrer la propaga-
tion du virus n'ont pas encore 
été levées. Notamment celles 
concernant l'interdiction de 
rassemblement de plus de 10 
personnes.
Sachant que le Gabon aura 

besoin de ses spectateurs 
pour aborder ses prochaines 
échéances, nombreux sont 
les férus du ballon qui ont 
du mal à se faire à l'idée que 
la prochaine rencontre Ga-
bon-Gambie du mois de no-
vembre, comptant pour la 4e 
journée des éliminatoires de la 
Coupe d'Afrique des nations 
de football, puisse se jouer 
sans public.
Pour remporter cette ren-
contre capitale, les Panthères 
auront incontestablement be-
soin du soutien inconditionnel 
de leur public. D'où cette ques-
tion qui taraude les esprits: 
avant le mois de novembre, 
notre pays en aura-t-il fini 
avec le coronavirus ? Sinon, 
quelles mesures prendront nos 
autorités pour sauvegarder la 
santé des spectateurs ?
À Franceville, où se jouera la 
rencontre face à la Gambie, 
l'autre défi à relever sera de 
mettre les joueurs gabonais 
et gambiens dans une ''bulle'' 
sanitaire, afin de les protéger 
de possibles contaminations.
L'autre défi est purement spor-
tif. En effet, d'ici au mois de 
novembre, cela fera pratique-
ment un an que les Panthères 
n'ont plus joué. Pis, plusieurs 
internationaux sont en déshé-
rence. Dans quel état d'esprit 
seront nos internationaux 
avant d'affronter la Gambie ?
En octobre, si Patrice Neveu 
arrive à dégoter un ou deux 
matchs amicaux, en France 
probablement, il pourra alors 
se faire une idée précise du 
groupe qui jouera 3 semaines 
plus tard contre la Gambie. Il 
devra donc tester de nouveaux 
joueurs et les faire intégrer 

dans sa sélection, afin d'éviter 
des surprises désagréables. Les 
rencontres d'octobre sont par 
conséquent importantes pour 
Patrice Neveu et son équipe.
Cependant, les moyens fi-
nanciers seront-ils dégagés 
à temps pour permettre aux 
Panthères de jouer en amical, 
d'autant que trois semaines 
plus tard, elles croiseront le 
fer avec les redoutables Scor-
pions de la Gambie, leader du 
groupe D.
Pour préparer toutes ces 
échéances dans la sérénité, 
en tenant compte des aspects 
sanitaire et financier, il urge 
que les autorités prennent à 
bras-le-corps le problème, afin 
que tout soit prêt le moment 
venu.

Reprise des compétitions en Afrique: ces nombreux défis 
sur la route des Panthères !
AU niveau du Gabon, dans la perspective de cette reprise des compétitions, de 
nombreux défis et autres paris attendent les Panthères et les autorités du pays. 
Il y a d'abord le défi sanitaire lié à la pandémie de coronavirus qu'il va falloir rele-
ver. En effet, les différentes mesures de restriction visant à contrer la propagation 
du virus n'ont pas encore été levées. Et si la pandémie n'était pas maîtrisée d'ici 
le mois de novembre, la rencontre Gabon-Gambie, comptant pour la 4e journée 
des éliminatoires de la Can-2022, se jouera-t-elle à huis clos ? On espère que 
non, sachant que notre sélection aura impérativement besoin de son public pour 
se transcender ?

Willy NDONG
Libreville/Gabon

Dans quel état physique seront PEA et ses coéquipiers en novembre face à la Gambie? 
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Reprise des compétitions en Afrique: ces nombreux défis 
sur la route des Panthères !

QUELQUES mois après 
sa prise de fonction à 
la tête des Panthères, 

Patrice Neveu avait clairement  
indiqué que "seuls les joueurs 
en activité seront convoqués en 
sélection". Et à quelques semaines 
de la reprise des différentes com-
pétitions continentales, plusieurs 
joueurs internationaux sont, pour 
l'instant, sans club. C'est le cas, 
notamment, de Wilfried Ebane 
Abessolo, Irondu Musavu-King, 
Ulrich Kévin Mayi, Randal Oto'o 

Zue…
S'ils veulent rester en sélection, 
les intéressés doivent impérative-
ment trouver un point de chute 
et travailler avec acharnement. 
Encore va-t-il falloir, une fois le 
club trouvé, être performant pour 
mériter la confiance du coach.
Patrice Neveu, qui a un carnet 
d'adresses impressionnant, peut 
également aider nos interna-
tionaux à se refaire une santé 
sportive. À défaut de trouver un 
point de chute pour ses athlètes, 
le technicien français, qui a un re-
gard sur certaines jeunes pousses, 
tels Ulrich Eneme, Rick Martel 

Allogho, Fahd Ndzengue, Reteno 
Elekana, Nathanael Mbourou, Jo-
rel Eto’o Beh Nguéma, Cameron 
Djassougue Mpouho, Meshak 
Babanzila, Alan Do Marcolino 
et autre Fotso Noubi, devra ap-
peler certains d'entre eux pour 
renforcer la sélection.
La question qui se pose est de 
savoir si ces jeunes joueurs seront 
prêts en novembre pour intégrer 
les Panthères. 
Qu'à cela ne tienne, ce sont de 
nouveaux défis auxquels devront 
faire face Patrice Neveu et ses 
poulains.

Nos expatriés en déshérence doivent 
rapidement trouver un point de chute

W.N.
Libreville/Gabon
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APRÈS quasiment dix 
mois d'interruption, du 
fait de la pandémie de 

coronavirus qui sévit à travers le 
monde, les sélections africaines 
reprendront les compétitions 
à compter du mois d'octobre. 
Notamment les éliminatoires de 
la Coupe du monde "Qatar-2022" 
et de la Coupe d'Afrique des na-
tions ''Cameroun-2022". Ainsi en 
a décidé, le 18 août dernier, le 
Comité exécutif de la Confédé-
ration africaine de football (Caf).
Dans un intervalle de 13 mois, 
chacune de ces différentes sélec-
tions jouera, au maximum, 13 
rencontres. Au rythme de deux 
matchs par semaine. Et pour être 
performant et soutenir le rythme 
et la comparaison, surtout face 
à des adversaires aussi coriaces 
que la Gambie, la RDC, l'Égypte 
ou la Libye, le Gabon doit impé-
rativement étoffer son effectif. 
Et, donc, de disposer de la la 
profondeur de banc nécessaire.
Ainsi, avec plusieurs internatio-
naux en déshérence en Europe 
et ailleurs, l'alternative de redé-

marrer le championnat s'impose. 
Raisonnablement, au plus tard 
au mois d'octobre. La réflexion 
devra déjà être menée par les 
responsables de la Fégafoot, de 
la Linaf, des clubs, des ministères 
des Sports, de la Santé et de l'In-
térieur. Car, sans championnat, 
et avec des joueurs expatriés sans 
club, le risque est grand de voir 

notre sélection, les Panthères, 
rater la qualification pour la Can 
et le Mondial. Ce qui serait très 
dommageable pour le football 
gabonais.
Le démarrage du championnat 
s'impose donc, dans la perspec-
tive de détecter de nouveaux 
joueurs, prêts à mouiller le mail-
lot national.

L'impérieuse nécessité de 
redémarrer le National-Foot

Willy NDONG
Libreville/Gabon

Avec les compétitions continentales qui arrivent à grands pas, 
il urge de débuter le championnat au plus tard en octobre. 
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Dans quel état physique seront PEA et ses coéquipiers en novembre face à la Gambie? 


